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LA PERCEPTION DE L'ARBRE DANS LA VILLE 

DELAHOULIERE Ingrid 

RESUME 

Cette etude presente la perception de 1'arbre urbain sous differents angles 
(mythologique, psychologique, sociologique, ethologique). L'arbre a une forte 
symbolique heritee des mythes, des religions, des traditions. c'est pour cette raison 
qu'il a un role si remarquable dans la societe. Ornement, organisateur de Pespace, il 
a un important role social qui lui une donne une place de choix dans le cceur des 
citadins. 

La premiere partie de ce travail est consacree a la presentation de la strategie de 
recherche des references. Une bibliographie, precedee d'une synthese des 
differents aspects de la question, est fournie en troisieme partie. 

DESCRIPTEURS 

Arbre - citadin- ethologie - foret urbaine - mythologie - patrimoine - psychologie -
representation - sociologie urbaine - symbole - ville. 

THE PERCEPTION OF THE TREE IN THE CITY 

ABSTRACT 

This study presents the perception of the urban tree with different visions 
(mythological, psychological, sociological and ethological). The tree owns an 
important symbolics inherited to the myths, the religions, the traditions. It's the 
reason why it has a so remarkable role in the society. Ornament, organiser of the 
space, it has, also, an important social part which gives him a .place of the best 
quality in the citizen heart. 

The first part of this work is a presentation of the research strategy. A bibliography, 
after a synthesis of the different visions of the question, is given in the third part. 

KEYWORDS 

Tree - citizen - ethology - urban forest - mythology - patrimony - psychology -
representation - urban sociology - symbol - town. 
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INTRODUCTION 

"La perception de l'arbre dans la ville (approche sociologique)". Le sujet nous 
a paru immediatement tres interessant. Cette approche entrait tout a fait dans nos 
gouts et s'accordait avec le type de reflexion a laquelle nous avait prepare notre 
formation litteraire. 
Cette fagon d'aborder le probleme semblait tres originale. Aucun document de base 
ou aucune reference n'etaient fournis par le commanditaire qui precisait que peu de 
choses semblaient avoir ete ecrites sur le sujet. Et c'etait un fait qui se confirmerait 
un peu plus tard : la litterature concernant l'arbre nous le montrait principalement 
comme un element vegetal a planter ou a entretenir, objet des soins des horticulteurs 
et objet d'etude des sciences arboricoles. 
De ce fait, des le debut il apparaissait que la principale difficulte ne serait pas un 
probleme de selection de documents (comme certains sujets scientifiques en 
rencontrent) , mais bien un probleme pour decouvrir une litterature qui etait a priori 
peu connue, si elle existait. 

Pour mener a bien ce type de recherche, la premiere etape consiste a 
analyser de fagon tres approfondie la question. La difficulte reside, en effet, dans la 
delimitation du champ de la question posee par le commanditaire. Et 1'approche 
"sociologique" demandee devra etre l'objet de questionnements et de propositions 
pour decouvrir tous les aspects possibles de la question et selectionner ceux qui 
interessent le commanditaire. Cette premiere etape se conclura par une "traduction" 
des resultats de 1'analyse en langage documentaire, indispensable pour les 
recherches. 

Dans un deuxieme temps, les instruments qui serviront aux recherches 
devront etre determines. Chaque sujet a ces outils privilegies selon le type de 
documents recherches, selon le type de domaine touche et evidemment, selon les 
desirs du commanditaire. Cette etape n'est pas a negliger pour eviter toute perte de 
temps. 

Une fois les references trouvees, elles devront etre selectionnees et 
organisees avant de synthetiser les documents primaires les plus pertinents qui 
auront ete obtenus. 

Cette analyse methodologique se terminera par une evaluation du cout de 
cette recherche, tant en terme de temps qu'en terme de cout financier. 
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ANALYSE DE LA QUESTION 

La premiere etape pour mener a bien toute recherche 
bibliographique est de bien delimiter la recherche; et ceci en analysant precisement 
ra demande du commanditaire afin de bien cerner ses objectifs et les anqles 
d attaque qui seront utilises pour la recherche. 
Une fois le sujet precisement defini, une deuxieme etape consistera a traduire cette 
demande en langage documentaire pour pouvoir mettre au point, en dernier lieu des 
equations de recherche qui permettront d'utiliser les outils informatiques de 
recherche documentaire. 

1-La delimitation du suiet 

, Delimiter le sujet va consister a bien etudier les objectifs du commanditaire 
afm de determiner les aspects qu'il faudra retenir dans notre strategie de recherche. 
Dans ce sens ; il faut definir qui fait la demande, pourquoi cette personne fait cette 
demande, que demande cette personne. A partir de ces renseignements, une 
delimitation du sujet pourra se faire et nous pourrons definir les domaines a aborder 

1.1 Analyse de la question 

QUI: 
La situation est un peu particuliere : Mme Gibert a sa propre entreprise 

Anastomoses" . Ingenieur agronome et documentaliste, elle recherche des 
commanditaires pour des travaux documentaires. Le commanditaire de Mme Gibert 
M.F.Segur, est le responsable du service Arbres et Paysages a la Communaute 
urbaine de Lyon. 

POURQUOI : 
L'objectif de sa commande est de mettre en place un element de base (une 

synthese d environ une dizaine de pages) accompagne d'une liste de sources 
pnman-es pour completer 1'introduction a la charte de l'arbre en ville (prevue en mars 

999). Cette synthese sera retravaillee par lui-meme et un journaliste pour 
« traduire » le document en langage grand public 
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QUOI 

- Au niveau temporel, la recherche se limitera aux annees posterieures a 1980 (sauf 
exception). 
- Au niveau spatial, la recherche se bornera aux pays dits industrialise (la aussi sauf 
exception). 
- La langue des documents devra etre en frangais ou en anglais. 
- Un classement thematique des references est demande, 
- Enfin, les notices devront etre analytiques pour verifier leur pertinence (certaines 
references dont le titre est explicite et qui auront ete obtenues sans resume seront 
integrees dans la bibliographie et indiquees comme telles). 

1.2 Une delimitation du sujet progressive 

Les seules indications du commanditaire se resument a ces deux precisions : 
- Le sujet devra etre traite selon un angle "sociologique." 
- Les aspects « techniques » ne devront pas etre abordes. 

A priori, il n'existait pas beaucoup de documents sur la question. Aucun document 
de base n'avait ete fourni. 

Face a ce sujet en partie « vague », il s'est avere que la delimitation du sujet s'est 
faite progressivement au fil des recherches. 

Tres rapidement, il s'est avere que la difficulte du travail tournerait autour de deux 
grands poles : 

1- Le sujet touchait a plusieurs sciences (mythologie, psychologie, sociologie, 
ethologie ...) 

2- Differents domaines etaient concernes : Turbanisme (voire Tarchitecture), 
1'environnement. 

Notons que des aspects moins interessants pour le commanditaire, mais n'etant pas 
hors de la problematique, seront inseres en complementaire dans une derniere partie 
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2 Traduction en langage documentaire 

La question, une fois cernee, va devoir etre traduite en langage 
documentaire. La formulation de la question, telle qu'elle a ete donnee par le 
commanditaire, ne peut effectivement pas etre utilisee sous cette forme pour faire la 
recherche. 
Tout d'abord, les mots employes ne recouvrent pas tout les domaines que le 
commanditaire veut aborder (le mot "perception" reste trop vague); et, de plus, la 
polysemie de certains mots oblige a les preciser ou a utiliser des synonymes moins 
ambigus. 
De ce fait, apres une approche du sujet plus approfondie, des mots-cles seront 
determines pour aboutir a la redaction d'equations de reeherche qui seront utilisees 
pour la recherche informatique. 

2.1 Approche du sujet 

La formulation de cette question, comme il a ete precise plus haut, se pretait 
bien peu a une recherche directe. Contrairement a certains sujets scientifiques dont 
le vocabulaire, tres specialise, ne porte pas a confusion sur la notion cherchee, un 
travail abordant les sciences humaines rencontre plus de difficultes pour mettre en 
place les descripteurs qui seront efficaces. 

Differentes problemes ont du etre resolus pour pallier les faiblesses du langage 
naturel. 
Pour engager le processus, nous avons utilise la seule reference fournie a la base 
par Mme Gibert: la consultation d'un CD-ROM specialise en urbanisme ("Urbadisk", 
decrit plus bas) 
En utilisant le thesaurus du CD-ROM, nous avons formule des questions generales 
qui ont donne du bruit, mais ont permis de reperer le maximum de references 
pertinentes afin de noter les descripteurs employes. 

Des equations, tres proches de la formulation du sujet, ont ete une premiere etape 
dinterrogation. Les questions suivantes ont ete posees : 

- Arbre ET ville ET sociologie 
- Arbre ET ville ET representation 
- Arbre ET ville ET symbole 
- Arbre ET ville ET signification 
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Tres rapidement, de nouveaux poles se sont degages et des mots-cles tires de ces 
premieres notices examinees nous ont permis de determiner une liste de 
descripteurs de base. 
Par la suite, "Urbadisk" a ete a nouveau interroge avec toutes les equations mises en 
place au cours du travail. 

2.2 Les descripteurs 

Graee a cette methode de premier balayage, differents aspects sont apparus. 

1 - Certaines references utilisaient la notion de "foret urbaine" 

2 - Une sous-categorie de la sociologie, la "sociologie urbaine", existait bel et 
bien. 

Differentes idees nouvelles apparaissaient pour montrer la fagon dont 
etait pergu l'arbre: 
- le comportement des usagers a son egard (desir, participation...) 
- la perception de Tespace qu'il modifiait 
- Fidee de patrimoine qu'il provoquait 

De ce fait, il semblait que la sociologie pouvait etre completee par 1'ethologie et 
1'ethnologie. 

A partir de ce moment, des descripteurs etaient degages: 
- Arbre, foret urbaine 
- ville , habitat, cadre de vie, qualite de 1'environnement 
- comportement, participation, pratique, concertation 
- symbolisme, symbole 
- perception de 1'espace 
- legislation 
- ethology, ethnologie, sociologie urbaine 

lls seront utilises pour les recherches dans les catalogues manuels et informatises 
des bibliotheques et centres de documentation que nous seront amenes a visiter. 

2.3 Les equations de recherche 

Pour verifier la pertinence des equations de recherche qui ont ete creees a 
partir des mots-cles, nous les avons testees une premiere fois sur les bases de 
donnees pour pouvoir les affiner. Des les premieres notices consultees, nous avons 
vu les faiblesses de nos equations et les avons completees en ajoutant des 
exclusions qui permettaient de diminuer le bruit. Comme pour le CD-ROM "urbadisk", 
les bases (citees et presentees plus bas) interrogees succinctement une premiere 
fois seront a nouveau consultees une fois les equations ameliorees. 
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Au vu de la diversite des aspects qui concernent le sujet, il a fallu mettre en place un 
certain nombre d'equations qui se trouvent dans le tableau ci-dessous 

FRANCAIS ANGLAIS 

S1 arbre? (SAUF genealogie SAUF 
mathematiques SAUF medecine SAUF 
arboriculture SAUF horticulture SAUF 
informatique SAUF electronique SAUF 
algorithmie) OU (foret?(w)urbaine?) 

S1 tree? (NOT genealogy NOT 
mathematics NOT medicine NOT 
arboriculture NOT horticulture NOT 
informatics NOT electronics NOT 
algorithmy) OR (urban(w)forestry) 

S2 S1 ET sociologie(w)urbaine S2 S1 AND urban(w)sociology 
S3 ville? OU cite? OU habitat? OU 
cadre(w)vie 

S3 town? OR city OR cities OR 
accomodation? OR urban(w)housing OR 
life(w)environment 

S4 S1 ET S3 S4 S1AND S3 

S5 S4 ET symbol? S5 S4 ANDsymbol? 

S6 S4 ET comportement?w)usager? S6 S4 AND behavior?(w)user? 

S7 S4 ET qualite(3w)environnement S7 S4AND environment (w)quality 

S8 S4 ET perception(3w)espace S8 S4 AND space(w)perception 

S10 S4 ET patrimoine 
S10 S4 AND (patrimony OR 
social(w)assets OR cultural(w)heritage) 

S11 S4 ET representation?(w)sociale? S11 S4 AND social(w)representation 

S12 S4 ET concertation? (3w)usager? S12 S4AND consultation?(w)user? 

S13 S4 ET pratique?(w)usager? S13 S4 AND user?(w)practice? 
S14 S4 ET ((participation? OU 
association?) ET usager?) 

S14 S4 AND (user? AND (participation? 
OR association?)) 

S15 S4 AND legislation OU loi? S15 S4 AND legislation OR law? 

S16 S4 ET ethologie S16 S4 AND ethology 
S17 S4 ET (ethnologie SAUF asie 
SAUF afrique SAUF inde SAUF 
amerique(w)sud) 

S17 S4 AND (ethnology (NOT asia 
NOT africa NOT india NOT 
south(w)america) 

S18 S4 ET production? S18 S4 AND production? 

S19 S4 ET homme? 
S19 S4 AND (man OR men OR 
mankind) 
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Notons que 1'ecriture est celle couramment employee dans DIALOG. Elle peut etre 
legerement differente dans d'autres serveurs ou dans les moteurs de recherche 
dlnternet 
- Le "?" indique la troncature et permet d'utiliser facilement les formes au pluriel du 

mot, ou les mots de la meme racine. 
- Le "w" indique que les mots, utilises en expression, peuvent etre separes d'un ou 

plusieurs mots(3w). 

L'etape S4 est essentielle puisqu'elle permet, selon Poutil interroge, et selon le bruit 
obtenu ou le nombre de references, de savoir s'il faut reduire le champ de la 
question. II s'est avere que pour certains CD-ROM specialises, en psychologie par 
exemple, le taux de reponses etait si peu eleve que l'on a pu se contenter de cette 
etape S4. 

ANALYSE ET UTILISATION DES INSTRUMENTS 

Apres une analyse complete de la question et une traduction de cette 
question en langage documentaire arrive la deuxieme etape de la recherche : le 
choix des outils a notre disposition et leur utilisation. 

Notons que cette presentation reste en partie "artificielle : en effet, nous avons 
deja precise que la premiere etape, et principalement la mise en place d'equations 
de recherche, s'est faite progressivement apres avoir fait differentes interrogations 
sur plusieurs outils. En temps "reel", les demarches se sont melees, tout au moins 
dans un premier temps. 

Plusieurs types d'outils ont pu etre employes pour notre sujet. Certains ont ete 
plus efficaces que d'autres. II faut rappeler que chaque recherche utilisera des outils 
differents , ceci selon les voeux du commanditaire (un commanditaire peut reduire la 
recherche a un type de support), et ceci selon le sujet de la recherche. 

II s'est avere que pour notre sujet, touchant a plusieurs domaines et a 
plusieurs sciences et restant a la fois tres precis (peu d'ouvrages se consacrent 
entierement a 1'arbre, qui plus est urbain!), les reponses de certains outils sont 
restees limitees. Nous donnerons de plus amples details plus bas. En tout cas, nous 
avons travaille avec les personnes-ressources, les outils manuels, les organismes 
et centres de documentation specialises, pour finir par les supports informatises (CD-
ROM, bases en ligne et Internet). 
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1 Les personnes-ressources 

II ne faut pas negliger l'aide que peuvent fournir les personnes-
ressources. 
Elles peuvent etre des specialistes de la question , mais peuvent tout aussi bien ne 
pas l'etre et avoir un renseignement precieux a nous donner. Ne perdons pas de 
vue l'importance du carnet d'adresses et des contacts humains pour le 
documentaliste. 
Dans ce sens, le debut de la recherche s'est faite sur un renseignement de Mme 
Gibert qui nous a parle du CD-ROM "urbadisk". N'ayant aucune reference de base a 
consulter, ce CD s'est avere une excellente source. 
De plus les personnes de la region sont a meme de vous renseigner sur les 
ressources locales qui peuvent exister. Ce fut le cas avec des "collegues" du 
DESSID 
Enfin, les professionnels (rencontres ou contactes) ont donne de precieuses 
informations quant a des references ou quant a 1'existence de centres de 
documentation ou d'organismes specialises. 

2 Les outils manuels 

Differents d'outils dits "manuels" nous ont aide a "debroussailler" le sujet. 

Les annuaires ont ete utiles 
Nous avons consulte : l'annuaire du CD-ROM; Paris, A jour; 1995; 7eme edition. 
Nous avons note Fexistence de differents CD-ROM interessant notre sujet. Nous 
sommes alle ensuite verifier s'ils etaient consultables dans les bibliotheques 
(universitaires ou municipales) des environs en utilisant le site de 1'ENSSIB 
(http://www.enssib.fr/) dans la rubrique : "catalogues des bibliotheques 
francophones". 
Au terme de cette recherche, nous avions la possibilite de travailler sur: 
- Urbadisk, Doctheses (Lyon II) 
- Sociofile, Psyclit et Generalis (Lyon III) 
- Pascal (ENSSIB) 

Ensuite, nous avons consulte 1'annuaire telephonique pour repertorier tous les 
organismes et centres specialises de documentation lyonnais susceptibles de nous 
fournir des references interessantes. 
Nous avons note : 
- Linstitut d'urbanisme (18 rue du lac) 
- Le Centre d'economie et d'humanisme (14 rue Dumont) 
- La DIREN (Dlrection Regionale pour Environnement) (19 rue Villette) 
- Le CAUE ( Centre pour TArchitecture, TUrbanisme et TEnvironnement) (6bis quai St 
Vincent) 
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3 Les organismes et les bibliotheques 

Nous avons telephone aux differents organismes pour leur demander si 
leurs ressources pouvaient nous etre utiles et pour prendre eventuellement rendez-
vous, 

Trois types de recherche ont ete utilises : 
1 - La recherche dans les rayons a partir d'une classification generale (rayon 
"urbanisme" du Centre d'economie et d'humanisme) 
2 - Un travail de depouillement a partir d'une bibliographie preparee par le/la 
documentaliste du centre. En effet, les visiteurs n'ont pas 1'acces a un poste pour la 
recherche informatisee (c'est le cas pour le CAUE et 1'agence d'urbanisme) 
3 - Une recherche sur catalogues informatises a partir de mots cles, dans le 
catalogue cite ci-dessus de l'ENSSIB (Ce fut le cas pour les bibliotheques 
universitaires de Lyon II, Lyon III; et les B.M lyonnaises). 

4 Les cd-rom 

4.1 Urbadisk 

Urbadisk est une base de donnees sur Pamenagement , Parchitecture et 
Purbanisme. II est cree par le reseau URBAMET regroupant un ensemble 
d'organismes,tels PINIST (Institut National pour Plnformation Scientifique et 
Technique), fournissant des references specialisees sur le sujet. 
A partir du thesaurus du CD-ROM, nous avons utilise une premiere fois des 
equations generales (comme explique ci-dessus) 
Puis nous avons fait un second travail a partir des descripteurs trouves dans les 
notices et des equations boleennes mises en place avec ces descripteurs. 
Ce CD-ROM tres specialise est reste la principale source dlnformations pertinentes. 
Une trentaine de references ont ete retenues. 

4.2 Doctheses 

Ce CD-ROM reference les theses frangaises depuis 1972. 
Devant le silence obtenu avec Pequation la plus generale ("arbre et ville"), nous 
avons rapidement arrete la recherche. 

4.3 Sociofile 

Sociofile donne les resumes des articles parus depuis 1974 dans Sociological 
Abstracts. Nous nous sommes cantonne aux annees 1980 a 1998. 
Pour Pequation "tree and city", nous avons obtenu 2 reponses et pour "tree and 
man". Aucune n'etait pertinente. 
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4.4 Psyclit 

Psyclit est la base de donnees de \'American Psychological Association. II fournit les 
references des articles et leur resume de 1974 a nos jours. Nous nous sommes 
cantonne aux annees 1980 a 1998. 
Pour l'equation "tree and city", 13 references ont ete donnees, et 5 ont ete gardees. 

4.5 Pascal 

Pascal est une base de donnees sur la litterature internationale (periodiques, 
ouvrages, compte-rendus, theses et rapports) en sciences, techniques et medecine. 
Nous avions espere trouver quelques references en psychologie mais aucune des 
equations de recherche n'a cite de documents pertinents. 

5 La recherche en ligne 

5.1 Le choix des bases 

A partir du Database catalogue, nous avons selectionne les bases qui nous 
semblaient le plus appropriees pour notre sujet. Puis nous avons consulte chacune 
des "blue sheet" pour preparer la consultation. Voici les bases retenues : 

N°dans 
DIALOG 

Label dans 
DATASTAR 

Date des 
documents 

themes des documents 

7 SSCI 1972-> 

Journaux en sciences sociales (et 
articles de journaux specialises dans 
les sciences physiques et biomedicales) 

37 SOCA 1963-K 

Litterature internationale des disciplines 
des sciences sociales et du 
comportement 

439 AHCI 1980-> 

Principaux journaux multidisciplinaires 
sur les arts, les sciences sociales et les 
sciences humaines 

440 CCCC 1990-^ 

Table des matieres des principaux 
journaux en sciences sociales 
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En se connectant sur Dialog, nous nous sommes apergu que la base 439 n'etait pas 
interrogeable par les eleves de 1'ENSSIB. 

Le deuxieme serveur consulte est la base de la British Library, exceptionnellement a 
l'essai pour les utilisateurs de PENSSIB pour une periode donnee. 
Nous nous sommes connecte par Netscape ; http://inside.bl.uk:443 

5.2 les resultats 

Les resultats se sont averes tres decevants. 

Nous avons commence par utiliser une equation "large" (avant de tester les 
equations plus precises) afin de voir dans quelle mesure il fallait reduire les 
reponses. Puis nous avons utilise toutes les equations approfondies pour etre sure 
de trouver uniquement les aspects precis que nous recherchions. 

Pour les resultats peu nombreux, nous avons visualise les reponses et nous 
nous sommes vite apergu de leur non-pertinence. Meme en excluant, par exemple, 
informatique, nous trouvions des references faisant appel a ce domaine (mais ne le 
citant pas explicitement). 

Dans DIALOG : pour "tree AND town" (cf S4), voici les resultats obtenus : 

base resultat 

7 56 

37 26 

339 809 

Pour la base 339, nous avons essaye de reduire la question aux descripteurs, mais 
le nombre de resultats est tombe d'une fagon radicale pour arriver a quelques 
reponses sans pertinence. 

Inside semblait plus performant quant a notre sujet. Les equations "generales" 
offraient un certain nombre de reponses. Nous avons donc reduit le champ. Nous 
n'avons indique dans le tableau suivant que les equations qui ont eu des reponses. 
Mais rappelons que toutes ont ete verifiees. 
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equation 

urban sociology 

resultat references 
gardees 

165 non visionnees 

urban sociolgy AND tree 0 

tree AND city (S4) 157 non visionnees 

tree AND city AND practice (S ) 1 0 

tree AND man 145 non visionnees 

tree AND production 1 0 

tree AND ethology 3 0 

tree AND sociology 7 2 

tree AND psychology 28 13 

tree AND ethnology 1 0 

Pour 41 reponses, 15 ont ete gardees. Nous voyons donc que le taux de bruit est de 
plus de 30 %, 
Le silence est egalement important, puisque peu des equations precises, qui ont par 
exemple fonctionne avec une source specialisee comme Urbadisk, ont donne des 
resultats. 

La difficulte de ce sujet multidisciplinaire et precis s'est donc trouvee confirmee avec 
les interrogations de bases de donnees qui restaient trop "generalistes". 
De plus, plusieurs des references interessantes tirees dlnside proviennent d'un seul 
ouvrage (2nd National Urban Tree Seminar; Urban trees : challenge for Australian 
cities and towns; Canberra; RAIPR; may 1994), ce qui prouve que la bibliographie de 
notre sujet est de toute fagon limitee. 
Et la confirmation de cette remarque va se retrouver a travers la recherche sur 
Internet. 

6 Internet 

Plusieurs outils ont ete employes pour chercher sur Internet. Nous avons tout 
d'abord cherche les organismes officiels qui peuvent etre de bonnes sources 
bibliographiques ou qui peuvent proposer des hyperliens interessants. Ils sont 
d'autant plus interessants qu'ils sont fiables puisque emanant d'organismes publics. 
Puis nous avons table sur les annuaires et moteurs francophones avant de finir avec 
des meta-moteurs. 
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6.1 Les organismes officiels 

Dans le repertoire des administrations (Repertoire des administrations frangaises; 
Paris; La Documentation Frangaise; 1997; 55eme edition), nous avons trouve les 
adresses des sites des organismes qui nous interessaient. 

Nous avons ainsi consulte : 
-Le site du ministere de Tenvironnement (http://www,eiiviro.niie.ment.gouv.fr). 

II nous a apporte quelques resultats. Nous avons regarde sa bibliographie, mais rien 
dlnteressant sur l'arbre ne s'y trouvait. 
Par contre le site nous renvoyait a d'autres sites concernant les sites nationaux et 
internationaux sur l'environnement, les associations, les etablissements publics et les 
ministeres interesses par ce domaine. 

- Le site du Cemagref (http://cemagref.fr) a fourni, a partir de son excellente 
base de donnees avec notices analytiques, quelques references.. 
Le reste des sites indiques ont ete peu efficaces. 

- Le site http://www.admifrance.gouv.fr a presente lui-meme d'autres liens 
a partir d'un annuaire de sites Internet dont le theme choisi etait 1'urbanisme. Ces 
liens ont permis de trouver une reference sur le site de 1'Ecole Nationale des Ponts et 
Chaussees (http://www.enpc.fr). 

6.2 Les annuaires et moteurs francophones 

Annuaire ou moteur 
U.R.L 

Equation 
utilisee 

Reponses 
Donnees 

Adresses 
consultees 

Nomade Arbre et ville 0 
http://wwwnoniade.fr/ Arbre 82 4 
Yahoo Arbre et ville 0 
http:// www.vahoo.fr Arbre 134 2 (dont 1dejd vue) 
Eureka Arbre et ville 975 
http ://www.eureka-
fr.com/ 

Arbre et ville et homme 
Arbre urbain 
Arbre urbain symbole 
Arbre et citadin 

1281 
144 
164 
80 4 (dorit 1d6ja vue) 

Voila Tree AND town 15797 
http://www.voila.com. Tree AND town AND symbol 

Tree AND town AND man 
243 
3351 

Tree AND ethology 57 8 
Pourtoutes ces equations : 
NOT (genealogy genealogical) 

Sur les sites consultes, seulement 1 sera considere comme pertinent. 
(http://www.amiens.com/pam/F0043 2.html). 
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Nous voyons clairement 1'efficacite peu probante des moteurs de recherche sur 
Internet avec un sujet de ce type. 

Notons que les moteurs ne retiennnent que certains mots de 1'equation 
donnee. C'est pourquoi nous arrivons a des aberrations du type de celles 
rencontrees sur Eureka ou le nombre de references augmente alors meme que 
l'equation devrait reduire la recherche (cf. "Arbre et ville" et "Arbre et ville et 
homme"). 
Cette selection d'un certain nombre de mots de la recherche est clairement indiquee 
par le moteur. C'est le cas de "Voila" qui nous indique que sur les 4 ou 5 mots 
donnes, seuls 3 ou 2 ont ete pris en compte. 

6.3 Les meta-moteurs 

Metacrawler ( http://www.metacrawler.com/) a ete utilise pour completer la 
recherche. Cette derniere n'a pas ete beaucoup plus probante. Quelques sites 
visites se sont pourtant averes interessants pour les references trouvees ou pour 
leur contenu. 

2 references ont ete trouvees sur http://www.u-net.com/trees/p11 .htm 

Equation Nombre Sites 

de reponses consultes 

Tree* AND town* 55 7 (2 gardes) 

Tree* AND town* AND 
man 

33 1 (0 garde) 

Urban tree* 0 

Tree* AND sociology 0 

Tree* AND ethology 46 7 (0 garde) 

Les recherches sur Internet, (comme sur DIALOG), se sont averees peu 
efficaces car la perception de 1'arbre dans la ville n'est pas un sujet beaucoup 
aborde. En fait, la plupart des sites concernant 1'arbre porte sur les problemes de 
foresterie et d'horticulture (cette remarque avait ete faite pour les interrogations en 
ligne). Pourtant quelques references trouvees sur les sites de foresterie indiquent 
que cette nouvelle approche de 1'arbre se developpe a travers le concept de 
foresterie urbaine. 
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UTILISATION DES DOCUMENTS 

Au terme de la recherche des references, il va s'agir de les selectionner 
et de les mettre en forme pour obtenir une bibliographie organisee, avant de choisir 
les plus pertinents pour la synthese qui achevera notre travail. 

1 La selection des documents 

Cette selection s'est faite, en realite, au fur et a mesure, en "collaboration" 
avec le commanditaire. En effet, de nouveaux aspects ont ete decouverts au fil de la 
recherche. Et au vu de la signification, somme toute, vague de cette approche 
"sociologique", il dependait du choix du commanditaire d'integrer ou non certaines 
nouveautes. Pour donner un exemple plus precis, lorsqu'un article sur les arbres 
d'alignement en tant que facteurs de production a ete trouve, la reference a ete 
gardee sur 1'avis de ce dernier et une nouvelle equation s'est ajoutee aux autres 
concernant cet aspect (meme mineur). 

De plus, la plupart des articles donnant des aspects tres techniques 
concernant 1'arbre, il a ete de regle de ne fournir que des references accompagnees 
de resumes pour verifier la pertinence des documents. Les equations de recherche 
excluaient un certain taux de bruit, mais, par exemple, un article concernant un 
probleme technique comme la croissance des racines pouvait ne comporter dans 
aucun champ ni le mot horticulture, ni arboriculture. Dans certains cas, il est vrai que 
le titre et le nom du periodique etaient suffisants pour evaluer la pertinence du 
document. Cest pour cette raison que quelques references ont ete integrees telles 
quelles (et precedees du symbole #) 

Les documents cites dont les references ont ete trouvees sans resume ont 
ete consultes pour construire un petit resume ou , du moins, un sommaire selectif. 

2 L'oraanisation 

Le souhait du commanditaire etait d'obtenir une bibliographie organisee. Nous 
avons donc essaye de construire un plan thematique a partir des references. 

La principale difficulte a ete de trouver un fil conducteur qui rapproche la 
multitude d'aspects trouves. Un plan structure allant du general au particulier s'est 
degage. 
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La premiere partie : "Larbre et 1'homme : une longue histoire passionnelle" semblait 
necessaire pour concevoir llmportance que prend 1'arbre dans 1'esprit de l'homme. 
L'arbre dans la ville est important tout d'abord parce que l'arbre en general appartient 
a la vie et a l'imaginaire de l'homme. 
La deuxieme partie rappelle combien 1'element naturel est necessaire, et ce pour de 

multiples raisons, dans la ville. 
La troisieme etape presente le rapport, plus precis, de 1'arbre et du citadin qui se 
pose comme un rapport paradoxal, a la fois de desir et a la fois de "rejet". 

En accord avec Mme Gibert, quelques regles ont ete suivies pour construire 
cette bibliographie : 
- Les ouvrages abordant plusieurs aspects ont ete cites a differentes reprises dans la 
bibliographie, 
- Une bibliographie par ordre alphabetique a ete mise en place pour faciliter une 
recherche par 1'auteur (et reperer les "specialistes " de la question pour 
eventuellement approfondir la connaissance de leur bibliographie). 
- Toutes les references (hormis les quelques unes precedees d'un "#") ont ete 
fournies avec des resumes 

Rq : Pour la mise en forme des references nous avons utilise 1'ouvrage de 
base : BURLAT J.M. . PRUDHOMME B. References bibliographiques. 
Redaction et lecture. Villeurbanne : INSA, 1997. 

3 Le choix et Pacces aux documents 

Pour choisir les documents primaires que nous voulions utiliser pour la 
synthese, nous avons pris soin de nous procurer un ou plusieurs documents pour 
chaque aspect degage dans le plan. II a donc fallu consulter un certain nombre 
d'ouvrages. Les resumes nous ont ete d'une aide precieuse pour ce choix. Certains 
ouvrages , particulierement riches par rapport a d'autres (puisque quasiment aucun 
livre specialise sur la question n'existait) ont pu etre travailles. 

Differentes methodes ont ete employees pour acceder aux documents 
primaires : 
- Pour les documents etrangers ou ne se trouvant pas dans les bibliotheques 
universitaires ou municipales de Lyon, nous avons fait appel au pret inter-
bibliotheque aupres de la bibliotheque de l'ENSSIB. Un certain nombre d'articles 
anglo-saxons tres interessants ont pu etre obtenus. 
- La plupart des autres documents essentiels ont ete consultes sur place dans les 
centres de documentation specialises qui avaient fourni des references pertinentes. 
Nous avons pu acceder a quelques ouvrages emanant d'organismes specialises et a 
des articles de revues specialisees en urbanisme ou en foresterie. 
- Enfin quelques elements ont ete trouves a la bibliotheque municipale apres 
recherche dans son catalogue en ligne a partir du site Internet de 1'ENSSIB. 
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4 La synthese des documents 

Les documents utilises pour la synthese sont precedes, dans les deux formes 
de la bibliographie, par un Les « citations » sont explicitement presentees comme 
telles et, selon les volontes du commanditaire, le nom de Pauteur et Pannee de 
Pouvrage sont rappeles entre parentheses. 

En toute honnetete intellectuelle, precisons que Paide des resumes de 
Pensemble des documents a ete un atout pour completer la synthese 

5 Le cout. 

Suit ci-dessous une estimation du cout en temps et du cout financier de la recherche. 

TEMPS PASSE AUX RECHERCHES : 
- Mise en place des equations de recherche : 3 heures 
- Recherches papier (bibliotheques, centres de documentation): 15 heures. 
- Recherches sur CD-ROM : 8 heures 30 
- Recherche banque de donnees : 3 heures 
- Recherche sur Internet: 30 heures 

TEMPS PASSE A LA REDACTION : 
- De la synthese : 25 heures 
- De la methodologie : 20 heures 
-De la mise en forme des references (saisie des references, reformatage, 
presentation..) 50 heures 

COUT FINANCIER : 
- Dialog : $19, 50minutes 
- Inside essai (gratuit) pour PENSSIB 
- Deplacements (au tarif des transports en commun): environ 100 francs 
- Photocopies et abonnements : tout le travail a ete fait en consultation sur place. 

Notons que cette estimation n'est pas plausible dans le monde du travail ou le 
facteur temps sera limite. De plus, des "erreurs" de methodologie et de manipulations 
informatiques dues a la situation d'apprentissage ont alourdi Pinvestissement de 
temps du travail. 
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conclusion 

Ce travail a ete cTautant plus enrichissant que le sujet etait tres interessant. 
L'originalite de son approche, par rapport a la litterature souvent rencontree autour 
de l'arbre, et la multiplicite de ses aspects nous ont mis devant des difficultes 
techniques formatrices II a fallu traiter un sujet "fuyant" et tres specialise dont 
aucune bibliographie de base n'existait. II a fallu tester toutes les ressources 
possibles au vu de la pauvrete apparente concernant les documents traitant du sujet. 

La richesse de la bibliographie obtenue a depasse les previsions initiales. 
Plusieurs domaines et sciences ont ete abordes, Outre les avantages pedagogiques, 
l'exercice a donc apporte beaucoup sur le plan intellectuel. 

Au terme de cette mise en situation, differentes conclusions sont a 
retenir en vue des prochains travaux a effectuer dans un environnement 
professionnel. 

Lanalyse de la question est essentielle pour ne pas prendre de mauvaises 
pistes et s'eloigner des voeux du commanditaire. Cela a ete determinant pour notre 
sujet dont la formulation laissait la marge a toutes formes d'interpretations. Ce travail 
preparatoire a prouve son importance au moment de l'interrogation de sources 
informatisees. 

II faut adapter le choix des ressources au sujet a traiter. Pour ce travail, nous 
avons tout decouvert des sources puisque c'etait le premier contact avec ce 
domaine, mais notons a ce sujet que la connaissance des ressources de base du 
domaine concernant 1'environnement professionnel sera une etape primordiale dans 
notre futur poste. 
Dans ce sens, il ne faut pas non plus oublier l'importance du carnet d'adresses et 

des personnes-ressources 
Pour ce qui est du travail d'organisation et de synthese, 1'objectif du 

commanditaire et la cible visee doivent rester a 1'esprit du documentaliste pour 
adapter son travail a la demande. 

Enfin, cette mise en situation nous aura montre toutes les petites erreurs 
methodologiques qui sont la source de perte de temps et que nous pourrons eviter 
dans le futur. 
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SYNTHESE 
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INTRODUCTION 

L'arbre, premier abri de nos ancetres arboricoles, 
n'a pas fini de croiser notre chemin. Depuis Parbre biblique de la Connaissance du 
bien et du Mal, Parbre est toujours present dans notre vie et dans notre civilisation. 

II a meme reussi a prendre et a garder une place essentielle dans nos villes. 
Comment ce geant du regne vegetal est-il pergu, coince entre les immeubles et les 
boulevards ? Quelle representation a-t-on de lui ? Quelle impression produit sa 
presence ? 

Pour tenter de comprendre Pimage qu'a le citadin ou les acteurs de la ville de 
Parbre urbain, il faut retrouver tous les elements d'une longue histoire passionnelle 
entre Phomme et Parbre. L'arbre est fortement present dans notre civilisation car il a 
traverse les religions, les mythes et les cultures. 
Symbole de la nature, Parbre ainsi charge de son histoire, a une place essentielle 
dans la ville. Et differentes fonctions, venues en partie de son passe, lui sont 
assignees. 
Pourtant, malgre tous ces apports , Parbre garde un rapport paradoxal avec le 
citadin. Desire ou rejete, il n'en reste pas moins un element principal du paysage 
urbain . 
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1 Uarbre et l'homme : une longue histoire passionnelle. 

L'arbre et 1'homme sont indissociables. Element vegetal 
essentiel, 1'arbre a fourni abri, bois et fruits a 1'etre humain. II est ancre dans 
l'imaginaire et la psychologie humaine. Objet religieux et mythologique, il est 
impregne de symboles et de significations qui peuvent varier selon les cultures. 

1.1 L'arbre dans la psychologie et 1'imaginaire humains. 

L'arbre, ce geant s'elevant vers le ciel, represente 1'image de la 
perennite en renaissant, au rythme des saisons, de ses cendres. II est le symbole de 
la duree . En vivant bien plus longtemps que 1'homme, il depasse le temps 
biologique. Cette image simple mais avec une grande force emotive s'est renforcee 
au cours des temps. 

II est le lien entre les contraires, le lien entre les profondeurs et la lumiere. 
Puisant ses forces dans la terre, il est le symbole de l'energie jaillissant vers le ciel. 
(cf. Terrasson, 1992). Pour Jung, il exprime le developpement, la conscience a partir 
de racines cachees. II exprime l'evolution vers la totalite. 

L'arbre citadin dans les parcs, arbre urbanise, accapare par la civilisation, 
devient le signifiant de Pequilibre entre la maitrise humaine et Pimpulsion naturelle, 
de la permeabilite entre les contraintes de la vie collective et Pepanouissement 
personnel. 

1.2 L'arbre, les religions et les mythologies 

Cette image de force est renforcee par le sens et les roles qu'il a pris au 
cours des siecles dans les religions et les mythologies. 

Dans PAntiquite, Parbre est le moyen de communication entre les trois 
mondes, celui des abysses, monde des morts, celui de la surface et celui du ciel 
d'ou jaillit la colere des dieux, la foudre. Pour les Grecs, les arbres etaient habites 
par les dieux. Par leur truchement; ils faisaient des oracles. Pour les Germains, 
chaque arbre etait associe a une divinite: Odin, divinite de la sagesse, etait lie au 
frene, Thor, dieu guerrier, au chene (cf. Delange, 1997) 

Organisme geant abritant des etres; il represente le cosmos se regenerant. II 
devient Pimmortalite sous les traits de Philemon.transforme en chene, et de son 
epouse Baucis, transformee en tilleul. Zeus, a leur mort, les a remercies de leur 
hospitalite en les transformant en arbres. La legende enterine Pimage de perennite 
que Parbre donne a travers les saisons (cf. collectif, Corvol-Dessert Andre 1990). 

L'arbre prend une importance toute particuliere dans le christianisme. 
Pensons aux arbres de la Genese : Larbre de la vie et celui de la Connaissance. Ils 
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sont le signe de la presence de Dieu dans le jardin. Cest pour cette raison que 
l'arbre accompagne les differents lieux importants du culte (cimetieres et eglises). 
Comme pour les Grecs, les arbres dans la Bible ont des capacites d'oracles (Voir le 
chene des devins, Jg 9, 37 ou le chene de Mambre pour Abraham, Gn 12, 6). 
Le culte de la croix grandit la signification de Tarbre : il est le symbole de la 
resurrection, Pallegorie du pouvoir transcendant. II devient le salut de Phomme, 
comme Parche, en bois, fut une planche de salut dans le deluge prefigurant le 
bapteme purificateur (cf. Collectif, Lemaitre Nicole 1990). 

1.3 Les symbolismes de l'arbre 

Cest a partir de ces representations, heritees de ses caracteristiques 
physiques et des legendes et mythes qui lui sont attaches que Parbre s 'est trouve 
investi de differents symboles. 

L'arbre a donc ete sacralise. Associe aux lieux du culte, on le trouve pres des 
croix, des chapelles, des eglises, il peut etre couvert d'ex-votos. 

A partir de cela, Parbre, attache au sacre, devient le centre du monde, le lieu 
de regroupement, un lieu rituel. II represente la commemoration d'un evenement 
collectif. Arbre plante pour Pelection d'un maire, pour le passage du Roi, d'un 
personnage celebre. II devient la memoire collective. 
II existe egalement Parbre de mai symbolisant le retour du printemps. Par extension, 
il est devenu Pexpression des fiangailles, de la fin des moissons, de Pachevement 
d'une maison (cf. Stefulesco, 1993). 

Cette fonction commemorative est encore utilisee voire manipulee.123 arbres 
ont ete plantes a la naissance des parcs regionaux et nationaux. Des arbres ont ete 
plantes pour les otage du Liban (cf. Dubois, 1990). En juin 1992, le Premier Ministre 
frangais en a plante au jardin botanique de Rio de Janeiro a la conference mondiale 
sur Penvironnement et le developpement, et ce a quelques pas d'une foret 
amazonienne devastee (et qui Pest toujours!). 

1.4 La dimension et la perception culturelles de l'arbre 

L'arbre est donc profondement enracine dans notre civilisation Mais la 
dimension et la perception culturelles de Parbre varient. 

La perception de Parbre depend de la perception de la nature Cette derniere 
peut varier selon la place que Phomme s'accorde dans Punivers. Irmtraud 
Schaarschmidt Ritcher dans Le Jardin japonais (Paris: Societe frangaise du livre, 
1979), explique la vision orientale de la nature : au Japon, le rapport entre Phomme 
et la nature apparaTt comme quelque chose de tres discret ou Phomme n'occupe pas 
la position dominante de roi de la creation, II se sent plutot une partie de la nature a 
egale distance avec les autre etres meme si le culte religieux a instaure une 
hierarchie cosmogologique. Le polytheisme a favorise la permanence des liens entre 
les lieux habites et la nature. Les kamis (divinites) sont partout Les arbres, les fleurs, 
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les herbes accompagnent 1'homme au meme titre. Le jardin et 1'arbre sont 
complementaires a la maison. On peut acceder au sacre par une branche d'arbre (cf. 
Delange, 1997). 

Au contraire, les religions judaique et islamique donne une image de Dieu et 
de 1'homme au dessus de la nature. Et Descartes au XVIIIeme siecle precise que 
«1'homme doit se rendre mattre et possesseur de la nature». Cest ce qui annonce ce 
rapport paradoxal du citadin et de 1'arbre, 

L'orient et Poccident s'opposent, mais les variations peuvent exister en terme 
de continents. La geographie de la foret urbaine peut etre differente selon le groupe 
ou l'ethnie II semblerait, par exemple, que les Africains preferent un aspect non 
organise dans les plantations arborees( cf. Bacaicoa, 1998). 

Les gouts peuvent egalement etre differents a une moindre echelle. Pensons 
au protege de Paris: Paccacia americana, au platane provengal, a Polivier 
mediterraneen. L'arbre finit par devenir Pidentite de la region (ou de la ville). II est 
considere a part entiere comme un patrimoine a proteger et cette valeur est 
enracinee historiquement. 
En effet, des 1890, Gadeau de Kerville faisait un inventaire des arbres remarquables 
normands. Ces arbres sont vus comme des monuments historiques par leur capacite 
a temoigner du passe. L'arbre remarquable se definit par sa forme, son age, sa 
grosseur, sa grandeur, mais aussi par des raisons historiques ou affectives propres a 
Penvironnement local. La cause de leur «remarquabilite» varie selon le lieu et la 
culture. 

7 I 'arhre et la villfi : la natnre indispensahle 

L'arbre est inevitablement associe a Phomme. Le protegeant, le 
chauffant, le nourrissant, il est present dans ses mythes et ses legendes. Ancre 
dans Pinconscient collectif, il est le symbole d'une memoire et d'une identite. Au 
moment de Purbanisation massive des 1850, il va suivre tout naturellement Phomme 
dans les villes pour remplir differentes fonctions. Pergu differemment selon le point 
de vue adopte, il est a la fois un element esthetique, structurant, pedagogique, 
economique, federateur et, petit bout de nature, a une importante fonction de loisir. 

2.1 Les acteurs de la ville et l'arbre: differents points de vue. 

L'arbre en ville n'est pas vu de la meme fagon par les differents acteurs 
de la ville. 

Les arbres urbains sont un enjeu strategique technique et politique complexe. 
Souvent les elus locaux s'opposent a la population. Suivant les conseils des 
techniciens et des horticulteurs, le decideur peut engager Pabattage d'arbres arrives 
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a la fin de leurs vie, abattage que la population ne comprend pas vu le caractere 
commemoratif, historique voire affectif qu'elle attribue a l'arbre. 

Alors que l'elu local le voit comme un argument politique, la paysagiste le voit 
comme un element decoratif plus ou moins fonctionnel. Role d'ecran (contre le vent, 
la lumiere, 1'intrusion), unificateur ou separateur de 1'espace, agrement, protecteur et 
canalisateur de la circulation, facteur d'ombrage, il est peu ressenti comme un etre 
vivant (cf. Sheet, 1991). 

Quant a 1'horticulteur, il ne verra en 1'arbre qu'un vegetal dont il faut respecter 
l'environnement et les conditions de vie pour permettre sa bonne croissance. 

Tous ces perceptions differentes de 1'arbre peuvent etre la source de conflits 
et d'incomprehensions. 

2.2 L'arbre au sein de la ville : fonctions esthetique et 
organisatrice 

L'arbre ponctue largement la ville de sa verdure. II 1'embellit en 
meme temps qu'il la structure. 

La demande sociale de Parbre est une demande de nature dans un 
environnement artificiel. L'arbre peut creer une mise en scene de Parchitecture. II 
peut mettre en valeur une vue, un panorama, un monument en le cadrant. II devient 
un rideau de theatre pour un batiment precieux. L'arbre ou Pensemble vegetal est 
esthetique par sa taille , son architecture, sa floraison, sa foliation (cf. Stefulesco, 
1993). II peut etre a lui seul une architecture a admirer tel le chene-chapelle 
d'Allouville-Bellefosse en Normandie. 

Son role ne se borne pas a une fonction esthetique. II est aussi un element 
structurant. II organise Pespace en greffant les anciennes parties de la ville aux 
nouvelles. II lie les nouveaux espaces publics, souvent ecartes de Pagglomeration, a 
cette derniere. En limitant des espaces, il les rend privilegies a Pechelle de la 
proximite. II permet de lire les itineraires urbains dans le labyrinthe de la ville. II peut 
etre Pentree d'une agglomeration, materialisant le passage a franchir et Paccueil fait 
a Petranger. II aide a Porientation. Par paire, il represente le seuil, Paxe important, il 
encadre un monument. En triangle, il est le carrefour ou le lieu cabalistique ou se 
trouve un calvaire ou une croix (cf. Stefulesco, 1993). 

2.3 L'arbre ou l'amelioration de l'habitat: 
fonctions economique et ecologique 

L'arbre a autant dlmportance pour la ville en general que pour la 
qualite de Phabitat. Apportant bien-etre psychologique et ecologique, il est aussi un 
apport economique. 

Certaines experiences, notamment en Chine, combinent la production 
d'alignement a la production agricole.. 
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De plus, 1'amelioration du cadre de vie peut avoir des retombees economiques et 
touristiques pour une ville. Notons qu'un terrain ou une maison dans un 
environnement boise peut augmenter sa valeur jusqu'a 15 % de plus-value par 
rapport a des terrains denudes au meme endroit. Les retombees economiques liees 
a llmage de Tarbre sont difficilement quantifiables mais la requalification du paysage 
grace a l'arbre n'en reste pas moins une realite (cf. Bourgery, 1993). 

Et ceci est efficace grace au bien-etre eprouve en presence de l'arbre. Ils 
apportent une amelioration ecologique importante. Ils contribuent a augmenter le 
taux d'humidite (un hectare de hetres de 80 ans transpire en moyenne 3000m3 

d'eau en une saison de vegetation). Ils font baisser la temperature (superieure en 
ville par rapport a la campagne) en brulant 1'energie en produisant l'eau. Ils 
influencent la circulation de l'air en creant des brises grace aux variations de 
temperature a l'approche des espaces verts. Cette aeration contribue au combat 
contre la pollution. Ils font baisser le taux de dioxyde de carbone et produisent de 
Poxygene par la photosynthese (ainsi, un hetre fixe par an la production de dioxyde 
de carbone de 800 appartements). 
Filtres de la poussiere, ils etouffent le bruit. Enfin ils ameliorent Pecosysteme en 
maintenant la vie biologique (en abritant des animaux). 

2.4 L'arbre pour le citadin : fonction pedagogique et ludique 

Bienfait pour la ville et Phabitat, Parbre a aussi un role pedagogique et 
ludique qui vient d'une longue tradition. 

Llmportance de Parbre dans la ville appartient a PHistoire. 
Au XVIeme siecle, les routes royales sont plantees d'arbres, initialement pour 

la construction de vaisseaux et d'allumettes. Les arbres sont attaches a Piaspect des 
routes frangaises. L'image de la France est celle d'un lieu ou il fait bon vivre. Un art 
de vivre national est reconnu. L'evolution de la ville frangaise va dans ce sens. 

Au XVIIeme siecle, avec la paix interieure, les murailles sont demolies, des 
ceintures vertes apparaissent. Face au progres de Partillerie, un nouvel urbanisme 
defensif cree de vastes etendues a fins strategiques (des glacis), tres vite plantees 
d'arbres qui protegent le ville de leurs cimes (cf. Bouregery, 1993). 
Henry IV (1153-1610) fait venir des muriers aux pepinieres royales. II fait construire 
des mails (place ou Pon joue au mail, jeu avec des maillets), dont un a Lyon, la Bella 
Cura, future place Bellecour! Louis XIV en 1688 fait venir des arbres d'outre-ocean. 
Le gout pour Pexotisme joue en faveur de Parbre. 

C'est au XVIIIemle siecle que cette mode de Parbre atteint son apogee. L'elite 
voit non plus Parbre comme un producteur mais comme un plaisir. Boulevards, 
promenades, mails, parcs foisonnent. 

De 1860 a 1970, une politique de verdissement se degage. Par rapport a la 
crise environnementale, c'est un gage de bonne volonte. L'arbre revient au premier 
plan depuis les annees 1990. II est associe au plaisir et aux loisirs 

Mais il est egalement associe a un role pedagogique. L'exode rural de 
la 2eme moitie du XlXeme siecle a la 1ere du XXeme siecle a progressivement coupe 
la cellule familiale de la nature (cf. Bazin, 1989). 
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Les enfants ne connaissent plus le nom des arbres. Ils decouvrent a travers eux la 
nature. Les arboretums sont des atouts pour mettre en place une activite educative 
attrayante. Les National gardens anglais developpent le tourisme par des activites 
agreables (visites, conferences, guides...) (cf. collectif, Belden-Oovacic Jelena (de), 
1990). L'action de Villeneuve d'Asq est un excellent exemple. Depuis 1985, 
1'operation 'Oxygene 59' propose a chaque famille de planter son arbre. Voir grandir 
son arbre est un premier pas pour l'enfant vers le respect de la vie (cf. Lamerand, 
1992). 

3 L'arbre et le citadin : un rapport paradoxal 

Uarbre embellit, structure la ville, il apprend la nature, il ameliore 
1'habitat. Pourtant il garde un rapport paradoxal avec les citadins qui ne le pergoivent 
pas forcement positivement, qui ne s'impliquent pas forcement pour lui et qui ont des 
preferences et des attitudes differentes. 

3.1 La perception de l'arbre 

II existe une demande social de Tarbre. Differents indices le prouvent. II suffit de 
regarder le foisonnement de colloques et d'articles (dans des revues telles La 
Revue Forestiere Frangaise ou Silva). Nous pouvons egalement noter Timplication 
croissante des villes. Prenons Texemple d'une ville comme Amiens qui a un site 
Internet dedie a la place qu'elle donne a 1'arbre. 
Un nouvel aspect de la foresterie se developpe peu a peu : la foresterie urbaine. 
L'arbres est a la mode. La societe reutilise son image .Certaines entreprises le 
prennent pour embleme. Un sondage a ete effectue aupres de la population pour 
commenter les trois feuilles utilisees pour la publicite d'Air Canada. Elles ont ete 
pergues comme un avion ou des oiseaux, synonymes de liberte, ou elles ont evoque 
la nature ou encore la securite (cf. collectif, Arnould Paul, 1990). Cela est revelateur 
de la perception que la societe a de Parbre. 

Mais sa representation n'est pas toujours positive. L'arbre peut etre dangereux 
et provoquer des accidents. L'arbre rappelant les peurs ancestrales de la foret aux 
sorcieres et aux loups peut etre ressenti comme mysterieux et inquietant. D'ailleurs 
le parc urbain est presente par certaines etudes comme le lieu de recrudescence du 
crime. 

3.2 LMmplication des usagers 

De ce fait, selon la fagon dont est pergu Parbre va dependre 
Pimplication ou non des usagers pour s'en occuper. Au vu du bien-etre eprouve 
grace aux arbres, les personnes sortent plus de chez elles ; elles sont pretes a 

31 



soigner les arbres. Certaines villes impliquent particulierement leurs citoyens. Citons 
a nouveau la ville de Villeneuve d'Asq qui propose a chacun de ses habitants 
d'acheter un arbre a un prix tres interessant. Le cadre de vie s'en trouve ameliore et 
le vandalisme s'en trouve diminue (cf. Bacaicoa, 1998). 

3.3 Les preference des citadins 

Les amoureux des arbres font la majorite. Selon une enquete menee a 
Chicago, 84 % des personnes interrogees aiment beaucoup les arbres, 86 % sont 
contents qu'ils soient plantes, 96 % donnent de Pimportance a Paspect naturel de 
Pespace et 25 % les apprecient pour leur impact sur la sante. 
En general, Pemplacement des arbres importe peu mais les gens aiment lorsqull y 
en a un certain nombre (22arbres par acre). Les gouts peuvent etre nuances selon 
Page, le sexe, la categorie socioprofessionnelle, le lieu de residence (urbain, ou . 
rural) 

Ce desir de Parbre semble universel. Ce sont les personnes qui ont ete le plus 
en contact avec les arbres dans une experience anterieure qui les apprecient le plus. 
Ce qui prouve leur efficacite (cf. Bacaicoa, 1998). 

L'arbre affecte donc la perception de Penvironnement et Putilisation que font 
les gens des espaces plantes. La presence d'arbres attire. Un seul d'ailleurs suffit. 

3.4 L'arbre : facteur de cohesion sociale 

Et ce regroupement gregaire autour de Parbre favorise la cohesion 
sociale. L'arbre donne Pimage d'un endroit civilise (en terme de comportement). 
L'amelioration de Penvironnement que 1'arbre procure fait baisser le vandalisme et 
les agressions C'est surtout le cas pour les populations pauvres, limitees dans leur 
mobilite, qui ont ainsi un espace exterieur, hors de Pappartement, hors des blocs de 
beton anonymes. Cet endroit privilegie renforce Pimage de propriete et de 
territorialite a proteger. Cet espace ouvert et a la fois limite permet d'etre surveille , 
d'etre securise. 

Plus les arbres sont enclaves entre des buildings, plus ils sont attirants. Dans 
ces espaces semi-prives, les interactions sociales sont multipliees . Dans le parc, on 
est face au voisin jamais rencontre dans les couloirs de Pimmeuble (cf. Coley, 1997). 

Le developpement de Penfant est fortement ameliore par la presence 
d'arbres. L'arbre stimule la creativite dans les jeux. Par rapport a la television et les 
jeux video, L'arbre peut etre le declencheur de jeux collectifs (cache-cache), il est 
Pabri sureleve et protecteur. La complexite des jeux est en rapport avec le 
developpement cognitif. L'enfant, en jouant pres des arbres, dans un parc, se 
sociabilise et s'approprie des comportements communautaires. D'autant plus que le 
vegetal attire Padulte qui entre alors en contact avec Penfant et lui offre un modele 
indispensable a la formation de la personnalite de Penfant (cf. Kuo, 1998). 
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3.5 L'arbre malmene. 

Pourtant, malgre tous ces bienfaits, bien qu'il soit desire , 1'arbre 
peut etre malmene, On cherche a le controler: on le taille et on le fagonne a notre 
guise. La diversite de la nature se trouve reduite a des arbres « technotacrises ». On 
amenage l'arbre selon nos concepts. Et ce n'est pas un hasard si 1'eucalyptus, droit, 
simple, est aime ; c'est parce qu'il ressemble a 1'idee que l'on se fait de la beaute. 
(cf. Terrasson, 1992). De fait, Parbre n'est pas toujours respecte par les utilisateurs 
(les cyclistes, les automobilistes) ni par les autorites (qui ordonnent quelquefois des 
elagages mutilants d'arbres « genants »). 

L'arbre desire, rejete, Parbre catalyseur ou facteur de peurs 
entretient des liens complexes et paradoxaux avec le citadin qui le cherit en meme 
temps qu'il peut le malmener. Mais la nature reprend toujours le dessus et les 
racines souleveront un jour le bitume. 
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CONCLUSION 

L'arbre, present dans les religions et les mythes , symbole de vie 
et de force, a un fort impact sur 1'inconscient collectif. II est l'immortalite, il est le 
signe de la divinite. Sacralise, il devient le symbole de 1'identite d'un groupe, d'une 
nation. Meme s'il est pergu differemment selon les cultures, il n'en est pas moins 
present universellement dans les civilisations. 

Cest pour cette raison qu'il a pris sa place dans les villes. Embellissant et 
structurant nos cites, il a des avantages quel que soit le point de vue adopte. 
Ameliorant la qualite de l'habitat, il est aussi rattache a un aspect pedagogique en 
tant que rare representant urbain de la nature. Enfin, l'arbre est ludique et source du 
plaisir donne aux citadins dans les parcs a chaque moment de temps libre . 

Pourtant , malgre tous les bienfaits qu'il prodigue, 1'arbre n'est pas toujours 
bien pergu. II est a la fois aime et deteste, Deteste parce qu'il rappelle la foret 
sombre et dangereuse , et on ne le respecte pas. Par contre, lorsqull est apprecie ; 
il provoque 1'engouement des citadins. On l'aime soit grand, soit petit, soit rond, soit 
elance ; mais en tout cas il est le federateur, le moyen de rencontrer son prochain. II 
retrouve par la le role qu'il avait et qu'il a encore sur la place de nos petits villages. 

Au debut intercesseur du divin et bienfaiteur agricole, dans la ville du XXeme 
siecle, il est l'arme contre la memoire oublieuse et l'anonymat urbain. Cest pour 
cette raison qu'il est si precieux et qu'il fait l'objet de politiques de protection de la 
part des collectivites . 
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